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INTRODUCTION 

La découverte delusieurs venues minéralisées 
dans le district a conduit le ministère des Mines A entreprendre 
l'étude géologique de la région de La Trappe-Hudon en 1958 (Ber-
rangé, 1959) . Ce relevé fut prolongé vers l'Ouest en 1959 fit 
c'est cette dernière partie qui fait l'objet du présent rapport. 

La région d'Antoine, qui est adjacente au Nord 
aux Basses Terres du lac St-Jean, a une superficie d'environ 200 
miles carrés. Elle est limitée par les longitudes 72°15' et 
72°30' et par les latitudes 49°0O' et 49°151 . Elle englobe la to-
talité du canton d'Antoine et des parties des cantons de Beaudet, 
Hémon, Pelletier et La Trappe. 

De Mistassini sur la route provinciale no 55, 
i1 est facile d'atteindre: la région par automobile en suivant une 
route qui se dirige vers le Nord-Ouest et traverse St-Eugène. Un 
embranchement de cette route conduit a Notre-Dame-de-Lorette, qui 
constitue le.seul village dans les limites de la région. L'autre 
embranchement longe la rive Est du lac aux Rats et se prolonge 
vers le Nord jusque dans le:: limites forestières de St. Lawrence 
Corporation. Plusieurs routes gravelées, chemins de tracteur et 
sentiers permettent d'atteindre les autres parties de la région. 

Topographie et iIvdrq_g_raiihiq 

La région se trouve en bordure du Plateau leu-
rentien. Le relief n'est pas très prononcé et les élévations va-
rient d'environ 500 pieds au-dessus du niveau ue la mer dans la 
partie Sud é 1,000 pieds dans les doux tiers Nord. Le relief 
maximum se trouve A l'Est du lac aux Rats ot il n'atteint pas 400 
pieds. 

Le mort-terrain dans la partie Nord de la ré-
gien est surtout constitué de tilt :nblonneux et â blocaux et de 
matériel morainique non stratifiés, tandis que dans la partie Sucs, 
des argiles et sables marins stratifiés forment de grandes éten-• 
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dues  planes recoupées par des vallées postérieures au Pléistocène. 
La distribution des dépôts marins indique que la partie de la ré-
gion qui est incluse dans les Basses Terres du lac St-Jean a été 
recouverte par la mer Champlain, quoique les dépôts de kilt et de 
sable qu'on trouve dans le centre de la région peuvent être d'ori-
gine lacustre ou fluviale. 

On observe dans la plaine de sable de la 
partie Sud-Ouest de la région des dunes è pointes allongées, plus 
ou moins parallèles, qui s'amincissent vers le Nord-Nord-Ouest. 
Des tourbières se forment encore dans la plupart des dépressions 
mal égouttées. 

L'orientation moyenne des stries est 
S 110  E, mais nous avons relevé deux directions distinctes de 
stries le long des rivières Mistassini et Ouasiemaca. 

GEOLOGIE GENERALE 

Les roches précambriennes forment le sou-
bassement de toute la région. Les paragneiss fortement plissés 
de Grenville et certains orthogneiss associés constituent les ro-
ches les plus anciennes. 

Les roches anorthositiques se présentent 
surtout près de l'angle Nord-Est de la région. Elles font partie 
du facies dioritique marginal du massif d'anorthosite du lac St-
Jean. Les roches anorthositiques ont été recoupées par un groupe 
de roches hétérogènes comprenant une diorite porphyroYde A grain 
grossier, groupe qui est plus ancien qu'une série incluent du 
porphyre A plagioclase, de la diorite, de la monzonite et de la 
syénite, aussi bien que de la diorite quartzifère, de lamonzoni-
te quartzifère et de la syénite quartzifère. Les roches anortho-
sitiques et les roches de composition intermédiairelcontiennent 
du pyroxène (habituellement de l'hypersthène) et proviennent pro-
bablement du même magma. 

Une série de granites è biotite, leucocra-
tes et de couleur rose, entourent en partie le pluton composite 
de roches de composition intermédiaire antre les paragneiss de 
Grenville et les orthogneiss associés. Ces granites s'étendent 
vers le Nord où ils forment un gros amas de granite semblable 
contenant de nombreuses grosses bandes de paragneiss et d'ortho-
gneiss. 

On voit ici et lt é travers toute la région 
de nombreuses roches intrusives acides-pegmatites, apli.tes, veines 
ae quartz et dykes de granite A grain fin, mais elles sont particu-
lièrement communes 1A où les roches de Grenville forment le socle 
rocheux. 
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TABLEAU DES FORMATIONS  

Aplite 
Pegmatite - comprenant du granite graphique, 
des veines de quartz et des schlieren 
quartzo-feldspathiques 

Granite A biotite leucocrate (3 types) 

GROUPE 
D'INTRUSIONS 

ACIDES 

CONTACT INTRUS IF 

"Roches de réaction" 
Diorite, monzonite, syénite 
Diorite quartzifère, monzonite quartzifère, 

syénite quartzifère 
Porphyre A plagioclase 

GROUPE 
D'INTRUSIONS 

INTERMEDIAIRE.S 

CONTACT INTRUSIF 

Diorite porphyro!de, gneiss dioritique oeillé 

CONTACT D'INTRUSION 

GROUPE 
ANORTHOSITIQUE 
(Les roches sont 
énumérées par 
ordre de cristal-
lisation) 

Méladiorite 
Diorite anorthositique 
Anorthosite dioritique 
Anorthosite 

CONTACT D'INTRUSION 

Roches intrusives acides discordantes - com- 
prenant de la pegmatite des veines de 
quartz, de .l'aplite et des dykes de gra- 
nite A grain fin 

Granite et gneiss A biotite et hornblende 
mixtes et concordants 

Amphibolite 
Calcaire cristallin 
Paragneiss 
Quartzite 

GROUPE DE 
GRENVILLE 

(L'âge relatif 
des roches mé-
ta sédimenta ires 
n'est pas dé-
terminé 
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Groupe de Grenville 

Quartzite 

Le quartzite affleure sous forme de bandes 
de moins de 50 pieds de largeur au sein des gneiss de Grenville 
près de l'angle Nord-Ouest de la région, de même qu'au Nord du lac 
Abe]. où il est associé â de l'amphibolite. 

Au point de vue lithologique, le quartzite 
passe d'un paragneiss siliceux â une roche grise ou blanche compo-
sée presque entièrement de quartz vitreux et de quantités moindres 
de feldspaths potassiques et de micas. Le quartzite le plus pur 
montre une surface blanchâtre lisse contenant des cavités allon-
gées qui se sont développées par suite de l'érosion des feldspaths. 

Paragnelss 

Les paragneiss se présentent ici et lA 
dans tout le secteur occupé par le Grenville et ils sont très com-
muns au Sud de la rivière du Loup-Cervier. Ce sont typiquement 
des roches grisâtres, finement litées, constituées essentiellement 
de plagioclase sodique, quartz, biotite et hornblende. Près des 
contacts avec les roches du groupe de composition intermédiaire7  
les paragneiss contiennent, de plus, de la microperthite et des 
pyroxènes (clinopyroxéne et hypersthêne), et les feldspaths sont 
verdâtres quand ils sont frais et de couleur chamois s'ils sont 
altérés. 

Nous pouvons distinguer les paragneiss des 
orthogneiss mixtes ê biotite et hornblende par la plus grande con-
tinuité de leurs minces couches â forte teneur en minéraux foncés 
et par le fait que le feldspath principal est un plagioclase sodi-
que, tandis que dans les orthogneiss et les granites, le microcline 
est le feldspath dominant alors que le plagioclase ne s'y trouve 
qu'en faible quantité. L'étroite association sur le terrain entre 
les paragneiss et le calcaire cristallin et le' quartzite nous porte 
également à croire que ces roches sont d'origine sédimentaire. 

Calcaire cristallin 

Un lit de calcaire cristallin d'une lar-
geur de 6 pieds affleure au sein des paragneiss â 400 pieds au 
Sud de la rivière du Loup-Cervier sur la limite Ouest du lot 16, 
rang VII, canton d'Antoine. Le lit est constitué de cristaux de 

'calcite blancs, hypidionorphes, enchevêtrés et de différentes di-
mensions. Certaines des facettes des cristaux ont jusqu'è 20 mm. 
de long et 10 mm. de large, tandis que plusieurs ont la moitié de 
ces dimensions. 

Amphibolites  

Les amphibolites sont souvent associées 
au quartzite, mais on en trouve aussi au milieu des granites et 
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des gneiss â biotite et hornblende alors même qu'il n'y a pas de 
quartzite. 

Les amphibolites peuvent être massives ou fai-
blement rubanées par suite de l'alternance de couches contenant 
différentes proportions de minéraux pâles et foncés. Elles pren-
nent sous l'intempér.isme une teinte vert foncé ou noire. Plusieurs 
des amphibolites sont recoupées par des petits dykes acides qui 
représentent dans certains cas jusqu'à 50 pour cent du volume des 
affleurements. 

La roche typique est vert foncé et sa texture 
est soit granulaire soit schisteuse. Elle est composée de plagio-
clase (An 59), de hornblende verte et de cummingtonite. La plu-
part des spécimens sont formés d'un centre d'augite ou d'hyper-
sthéne, lequel est entouré de cummingtonite contenant d'abondan-
tes inclusions d'oxyde fer, et la cummingtonite elle-même est en-
tourée de hornblende verte. 

Granite et  gneiss mixtes â biotite et hornblgnde 

Dans la région, les roches les plus abondantes 
(apnaraissant sur la carte comme des paragneiss de Grenville et 
des orthogneiss associés) sont des granites et des gneiss â bio-
tite et hornblende leucocrates ou mésoc.rates. La quantité tota-
le de minéraux mafiques et les proportions relatives de biotite 
et de hornblende sont très; variables. Les roches qui contiennent 
moins de 15 pour cent de minéraux mafiques ont été appelées 
"gneiss et granites leucocrates", tandis que celles dont la te-
neur en mineraux mafiques aeproche ou dépasse 50 pour cent sont 
des amphibolites. 

Les paragneiss, les amphibolites et les gneiss 
et granites mixtes sont intimemer..t associés et passent graduelle-
ment des uns aux autres. Les austre types de roche peuvent par-
fois âtre observés dans un manie petit affleurement et il arrive 
aussi que des bandes ou des schlieren d'un certain type, ayant 
quelques pouces de largeur, soient présents dans un autre type. 

Les gneiss et granites mixtes sont constitués 
essentiellement de biotite ou de hornblende, ou encore de ces deux 
minéraux A la fois, ainsi que de quartz et de microperthite A mi-
crocline. Le plagioclase est un minéral accessoire. Les feldspaths 
sont roses ou gris. Les textures et structures varient beaucoup: 
la roche est soit un gneiss rubané, soit un gneiss oeillé contenant 
de gros _norphyrobl.a stes de microperthite A microcline, soit encore 
un granite granulaire A grain fin dans lequel, les bordures des 
grains de: feldspath et de quartz sont gr; nu'lées . 

Groupe ano.rthonitiv 

Les roches anortho s .i.tiquos et dioritiques a sso- 
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ciées affleurent ici et lA dans toute la région. Elles sont plus 
jeunes que les roches du groupe de Grenville dans lesquelles elles 
se sont introduites pour former des filons-couches et des culots 
disséminés, presque concordants. Le centre du plus gros amas se 
trouve A l'extrémité Nord du lac aux Rats; cet amas est un facies 
marginal du massif d'anorthosite du lac St-Jean. Les roches anor-
thositiques sont assez communes dans le pluton de syénite-diorite 
plus jeune, particulirement A l'Ouest où elles se urésentent sous 
forme de lambeaux de toit et d'enclaves qui ont été digérés A des 
degrés divers. 

Les roches anorthositiques montrent une 
grande variété lithologique et un seul petit affleurement est par-
fois formé de plusieurs types de roches différents. On peut sub-
diviser ces roches en se basant sur le pourcentage des minéraux 
foncés qu'elles contiennent et les présenter par ordre de cristal-
lisation comme suit: 

Méladtorite: plus de 40 p. cent de minéraux foncés (la plus jeune) 
Diorite anorthositique: 25 à 40 p. cent de minéraux foncés 
Anorthosite dioritique: 10 â 25 p. cent de minéraux foncés 
Anorthosite:0 A 10 p. cent de minéraux foncés (la plus ancienne) 

La hornblende est le minéral foncé carac-
téristique. On peut voir dans certains échantillons qu'elle pro-
vient de l'altération du pyroxene. Une grande partie de la horn-
blende s'est altérée A son tour pour se transformer en biotite. 
L'apatite, l'ilménite et le sphne sont les minéraux accessoires 
typiques. On voit du grenat rose dans certains échantillons. Le 
quartz, qui constitue jusqu'A 5 pour cent du volume de la roche, 
se trouve souvent englobé dans la hornblende ou se présente sous 
forme de grains entre les cristaux de hornblende. On voit égale-
ment du quartz sous forme de myrmékite. Le plagioclase, de compo-
sition An50, est antiperthitique dans certains cas et il est quel-
quefois faiblement zoné. Il apparaît souvent granuleux A l'examen 
macroscopique. LZ1 où la granulation a été forte, des cristaux de 
plagioclase assez gros sont sertis dans une matrice granulaire 
de grains de plagioclase idiornorphes et plus petits. L'étude au 
microscope fait voir que les granules ont une extinction ondula-
toire et que les lamelles de macle sont recourbées ou trime oblité-
rées. Le plagioclase se présente sous différentes couleurs: blanc,. 
gris, noir, pourpre ou verdâtre. Il est généralement de couleur 
plus pale p.r? s des amas intrusifs acides et aux endroits al il est 
gran'z1F:. 

Groupe  d'intrusions intell  dia iris 

Les roches de composition intermédiaire 
ou acide forment plusieurs amas dans la reg.ion. Nous les avons 
subdivisées comme suit: 

(1) Diorite t'euil.let.e rr•c,!: 	!l•rrment prophyroYde et gneiss diori- 
tique ()orné. 
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(2) Porphyre â plagioclase; diorite, monzonite, syénite, diorite 
quartzifère, monzonite quartzifère, syénite quartzifère hypidio-
morphes â grain moyen, ainsi que leurs équivalents hybrides. 

Les roches de ces deux subdivisions sont pro-
bablement apparentées et proviennent peut-étre du même magma que 
les roches anorthositiques, comme le fait croire la présence de 
pyroxène (généralement un hyrsersthène rose) dans des roches appar-
tenant soit au groupe intermédiaire soit au groupe anorthositique. 

Diorite polrphyro!de et gneiss dioritique °pillé  

La diorite porphyro/de et le gneiss oeillé for-
ment de petits amas lenticulaires associés è des roches anortho-
sitiques. Ces roches sont peut-être apparentées plus étroitement 
aux roches anorthositiques qu'A celles du groupe intrusif intermé-
diaire. La diorite prophyroide forme aussi des lambeaux de toit 
et des enclaves qui coiffent la plupart des collines du centre de 
la région où la roche encaissante fai+, partie de la série syénite-
diorite. 

La diorite porphyroYde est souvent gneissique. 
Elle consiste en phénocristaux idiomorphes de microcline microper-
thitique, ayant souvent 3 cm. de longueur, et en phénocristaux de 
plagioclase plus petits, enrobés dans une pate de ulagiocltse 
(An35) et de microcline. Les principaux minéraux mafiques sont 
l'hypersthène et la hornblende verte, celle-ci entourant et rempla-
çant le pyroxène dans la plupart des échantillons. On trouve aussi 
de la biotite secondaire qui s'est développée aux dépens du pyro-
xène. Le quartz (qui forme moins de 1 pour cent du volume de la 
roche) se présente englobé dans la hornblende, ou sous forme de 
myrmékite, ou encore, par endroits, sous forme de lentilles et 
amas irréguliers. Les oxydes de fer, l'apatite et le zircon sont 
les minéraux accessoires. 

Ces diorites passent graduellement â des gneiss 
oeillés qui ont, de façon générale, une minéralogie similaire et 
qui sont d'ailleurs leurs equivalents soumis aux effets de La tec-
tonique. Les phénocristaux triturés sont arrondis ou lenticulai-
res et présentent souvent des contours granulés. En coupe mince, 
ils montrent des lamelles de macle recourbées et ont une extinc-
tion ondulatoire; dans certains cas, los macles ont presque com-
plètement disparu. Les minéraux mafiques entourent les feldspaths 
et montrent aussi des signes de déformation très prononcée. Les 
feldspaths et les minéraux mafiques sont, dans certains cas, ci-
saillés et brisés en fragments qui sont répandus en traînées. 

Porphyre A plagioclase,  diorite,_ rnonzoni tep syénite et "roche de 
r(!,a  c tien" 

Les roches de composition intermcdia ire et 
leurs équivalents hybrides forment un amas elliptique qui s'étend 
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de l'Ouest à l'Est à travers le centre de la région. On remarque 
dans l'angle Nord-Est une masse intrusive plus petite qui s'étend 
vers l'Est en dehors de la région (Berrangé, 1959). 

Le porphyre à plagioclase se trouve sur-
tout â l'Ouest d'une ligne qui se dirige franc Nord à partir du 
lac Louis. Plusieurs des affleurements qu'on voit dans ce sec-
teur consistent en porphyre â plagioclase qui a apparemment été 
envahi et remplacé par la syénite et la diorite. Mais comme les 
relations qu'on peut établir sur le terrain ne sont pas claires, 
il se pourrait même que le porphyre soit plus jeune que les gra-
nites a biotité leucocrates appartenant au groupe intrusif acide. 

Le porphyre à. plagioclase est une roche 
gris foncé dans laquelle les phénocristaux de plagioclase hypidio-
morphes sont sertis dans une matrice à grain fin ou moyen consti-
tuée de plagioclase, d'augite, de hornblende verte, de biotite et 
d'oxydes de fer. Les phénocristaux se présentent souvent sous 
forme de lattes et ont moins d'un cm. de longueur. Les minéraux 
foncés forment de 20 â 40 pour cent du volume de la roche. Les 
quantités relatives des différents minéraux foncés varient aussi 
considérablement: on peut voir tous les stades d'altération de 
l'augite à la hornblende et à la biotite, de telle sorte que l'au-
gite peut constituer le minéral foncé principal ou être complète-
ment absente. Tous les échantillons ont une teneur élevée en oxy-
des de fer et sont fortement magnétiques. On remarque du sphéne 
en bordure des minéraux opaques dans certains spécimens. 

Les roches les plus abondantes dans ce 
groupe sont comprises dans une série qui va de la diorite à la 
syénite en passant par la monzonite. Les variétés quartzifères 
de chacun de ces types abondent. Des "roches de réaction", c'est-
à-dire des mélanges des types énumérés plus haut, aussi bien en-
tre eux qu'avec les roches anorthositiques et dioritiques plus 
anciennes, forment la plus grande partie de la masse intrusive 
qui se distingue ainsi par une grande diversité de types de roches. 

Les roches de cette série sont roses, gri-
ses oui vertes. La texture typique est hypidiomorphe à grain moyen 
même si, par endroits, les feldspaths se présentent en phénocris-
taux. 

Le plagioclase représente plus des deux 
tiers de la totalité du feldspath dans les diorites; le reste est 
formé de feldspath potassique perthitique. Dans les monzonites 
et les syénites, les cristaux de perthite ont des noyaux de pla-
gioclase. La quantité de quartz dans les diorites typiques est 
inférieure à 5 pour cent. Par suite de l'augmentation de la te-
neur en quartz, ces roches passent graduellement à la diorite 
quartzifère, la monzonite quartzifère et la syénite quartzifère 
qui forment le facies dominant près du centre de la région et dans 
une partie de l'amas intrusif â l'Est du lac aux Rats. L'hyper-
sthène, l'augite, la hornblende, l.a biotite et les oxydes de fer 
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constituent de 5 â 15 pour cent du volume des roches. On peut 
observer tous les stades de l'altération des pyroxenes (qui cons-
tituent les minéraux mafiques primaires) en hornblende et biotite. 
Le quartz est enrobé dans la hornblende ou forme un minéral inter-
stitiel dans des agrégats de hornblende et do biotite. L'apatite 
est un minéral accessoire commun dans tous les échantillons. 

A l'Ouest d'une ligne qui se dirige franc Nord 
A partir du lac Louis, les roches de cette série sont mélangées 
A des roches anorthositiques qui affleurent ici et lh dans cette 
partie du pluton. Le facies dioritique et une "roche de réaction" 
sont lec types les plus communs dans ce secteur. Ces "roches de 
réaction" onténéralement une faible teneur en quartz et feldspath 
et une teneur élevée en minéraux foncés, spécialement en oxydes 
de fer. Elles sont fortement magnétiques et certains des minéraux 
opaques qu'elles renferment sont entourés de sphgne, ce qui indi-
que que l'ilménite et la magnétite sont toutes deux présentes ou 
encore que la magnétite est titanifère. La "roche de réaction" 
â forte teneur en magnétite est également abondante dans la masse 
intrusive prés de l'angle Nord-Est de la région oû elle est asso-
ciée 9 de la syénite quartzifre et de la monzonite quartzifdre. 

Groupe  d'intrusions acides  

Granites A biotite_ ieuçocrateri 

Trois facies apparentés d'un granite rose leu-
cocrate affleurent en. diverses parties d'un amas composite entre 
le pluton central de syénite-diorite et les roches du groupe de 
Grenville. Vers le Nord, cet amas pesse A une masse allongée con-
tenant plusieurs grandes enclaves d'anciens gneiss et granite mix-
tes A biotite et hornblende. Prés du lac Louis, ces granites con-
tituent un amas en forme de "M" qui recoupe les paragneiss de Gren-
ville aussi bien que le pluton de syénite-diorite. Ces granites 
affleurent aussi dans l'angle Sud-Ouest de la région oû ils con-
tiennent de grosses enclaves de gneiss et granites mixtes é bio-
tite et hornblende; on peut distinguer les premiers des gneiss 
et granites mixtes par les caractéres suivants: (1) les granites 
plus jeunes detent de la fin de la période orogénique ou sont 
post-cinématiques et ne sont métamorphisés que par endroits, tan-
dis que les gneiss intimement associés au groupe de Grenville da-
tent, de toute évidence, du début de le pério-ie orogénique; (2) 
le schlieren et les pegmatites acides sont trés rares dans les 
jeunes granites mais ils abondent dans les anciens gneiss et gra-
nites b biotite et hornblende; (3) la microperthite A microcline 
et l'albite se trouvent en quantités A peu près égales dans les 
jeunes granites (le plagioclase n'est qu'un élément constitutif 
de peu d'importance dans les granites associés au groupe do Gren-
ville). 

Les jeunes granites se divisent en trois types 
comme suit: 
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Le t pe 1 est un granite rose, è grain 
moyen et hypidiomorphe, formé essentiellement de quartz, d'albite, 
de microperthite â microcline et de 5 â 10 pour cent de biotite. 
Certains spécimens contiennent de la hornblende, tandis que le 
zircon, le sphène et l'apatite sont des minéraux accessoires ce-
ractéristiques. Les feldspaths, sous forme de cristaux rectangu-
laires, sont en relief sur les surfaces altérées par l'intempéris-
me. La roche est soit massive, soit feuilletée. C'est ce type 
de roche qui forme tous les plus jeunes filons-couches de granite 
au Sud du pluton et de l'amas du lac Louis. 

Le type 2 est le plus abondant du groupe. 
C'est un leucogranite rose saumon et è grain moyen qui se compose 
essentiellement de quartz, d'albite et de microperthite ê micro-
cline. Il contient moins de 3 pour cent de minéraux foncés, dont 
l'élément constitutif typique est la biotite. Certains spécimens 
contiennent de la hornblende, tandis que le zircon;  le sphène et 
l'apatite sont des minéraux accessoires qu'on retrouve fréquemment. 
On observe, au voisinage de la masse intrusive de syénite-diorite 
et dans les plutons du lac Louis, une linéation marquée par les 
grains de quartz qui se trouvent en agrégats allonges. Ailleurs, 
la texture est granulaire et hypidiomorphe. 

Le type 3 est un leucogranite rose pile, 
è grain moyen, dont la minéralogie est la même que celle du type 
2. Elle a une foliation bien developpée, marquee par la biotite 
et par les grains de quartz et de feldspath qui se présentent en 
agrégats allongés. 

Pegmatite et aplite: 

Les dykes de pegmatite et d'aplite recou-
pent toutes les roches de la région. On en trouve assez rarement 
dans les jeunes granites leucocrates è biotite, mais ils sont très 
abondants dans les roches du groupe de Grenville. Nous n'avons 
pas pu déterminer l'âge relatif des amas intrusifs, mais leurs re-
lations sur le terrain nous portent ê croire qu'ils peuvent être 
rattachés â au moins deux périodes d'intrusion, dont l'une est pré-
anorthositique et l'autre, reliée au jeune granite leucocrate. 
La plupart des dykes de pegmatite et d'aplite sont, de façon ca-
ractéristique, discordants et non métamorphisés. 

La dimension, la composition et la textu-
re des pegmatites sont très variables. Certains dykes affichent 
un zonage distinctif: le centre est habituellement composé de 
quartz laiteux, puis suit vers l'extérieur une zone granitique ou 
aplitique A grain moyen, laquelle est suivie, sur la bordure, d'une 
zone de pegmatite é grain grossier. Une, ou plus d'une, de ces zo-
nes peuvent former la totalité d'un dyke. La pegmatite est souvent 
formée d'intercroissances graphiques mégascopiques, de feuillets 
de biotite, de microcline perthitique, de plagioclase sodique, de 
magnétite, de hornblende et de grenat. 



TECTONIQUE  

Un pluton central de syénite-diorite est entou-
ré sur trois côtés par un amas de granite plus jeune incliné vers 
l'intérieur et qui sépare le pluton des roches de Grenville envi-
ronnantes. 

Le grand axe de l'amas intrusif de syénite-dio-
rite, tel qu'A découvert, se dirige Est-Ouest A travers le centre 
de la région. La direction de la foliation se trouve vers l'Est 
et ses pendages sont peu prononcés vers le Nord ou le Sud, tandis 
que la direction de la linéation est vers le Nord. Ces relations, 
de même que les nombreuses enclaves et lambeaux de toit des roches 
plus anciennes qui coiffent plusieurs des collines, nous portent 
A croire que le niveau d'érosion actuel se trouve prés du sommet 
de l'amas intrusif. 

La syénite et la diorite qu'on trouve dans 
l'angle Nord-Est de la région font partie d'un amas intrusif dont 
les deux tiers reposent dans la région adjacente A l'Est (Berran-
gé, 1959). Ce pluton, qui contient quelques éléments planaires 
ou linéaires, a une structure massive. 

Le croissant de granite qui affleure dans la 
partie Ouest de la région a une largeur moyenne d'un demi-mille. 
Tel que mentionné précédemment, son flanc Ncrd s'élargit vers le 
Nord pour former un gros amas constitué des mêmes granites. La fo-
liation, bien développée, plonge vers l'intérieur A un angle d'en-
viron 600. Les directions sont généralement paralleles aux con-
tacts. Cependant, au Nord du lac Falardeau, la direction de la 
foliation recoupe les roches de Grenville. L'amas granitique du 
lac Louis a aussi une foliation bien développée dont le pendage 
général est vers la masse intrusive centrale, tandis que la struc-
ture est en discordance marquée avec les roches de Grenville. 

L'attitude des roches; de Grenville varie beau-
coup par suite des failles, des plissements et de la mise en pla-
ce des masses ignées (3ui ont a9oaremment repoussé les gneiss). 
Ces roches sont incl.inees vers les gros auras intrusifs du centre 
suivant des angles de 30° A 60°, au Nord du lac Supérieur, et de 
60° A 90°, A l'Ouest et au Sud de ce lac; elles ont été, en géné-
ral, déformées en une série de plis complexes. On peut voir di-
vers types de plis de faible amplitude sur les affleurements in-
dividuels; quelques plis sont ouverts, mais ils sont généralement 
fermés et isoclinaux. Les lignes axiales des plis sont presque 
parallfles A la direction de la structure gneissique. Au Sud du 
pluton central, où il est possible de vérifier les angles, elles 
plongent vers l'Est suivant des pentes de 20° â 550, tout comme 
la lineation des minéraux sur les plans de gnoissosité. 

Une zone importante de fractures A pente raide 
traverse les lacs aux Rats et aux Brochets et se dirige ensuite 
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en  dehors de la région près de l'angle Sud-Est. Elle se divise en 
deux branches â six milles au Nord du barrage de la rivière au Rats. 
Même s'il existe une brèche de faille fortement hématitisée et épi-
dotisée le long de ces failles, on n'y remarque pas de déplacement 
apparent. 

Au Nord du lac Abel, une faille A direction 
Nord-Est a produit, dans le plan de faille, un déplacement d'envi-
ron 800 pieds le long de la direction des formations. 

Une zone de faille, qui se dirige parallè-
lement au ruisseau David, traverse le lac Tommy et se rend jusqu'A 
un petit lac sis A un demi-mille au Nord-Est du lac Supérieur. 
Elle est peut-être le prolongement d'une faille présumée qui tra-
verserait le lac Noel dans l'angle Nord-Ouest de la région. La 
faille du lac Tommy se reconnaît A une zone de petites fractures 
parallèles étroitement espacées dans laquelle les roches ont éga-
lement été fortement épidotisées. Le bloc de l'Est s'est dépla-
cé vers le Nord par rapport au bloc de l'Ouest. 

Une autre faille présumée qui se dirige 
vers le Nord-Nord-Est A partir du Lac Hémon, est a peu près paral-
lèle A la faille qui traverse le lac Noel. 

GÉOLOGIE APPLIQUEE 

Fer 

Des concentrations de minéraux d'oxyde de 
fer sont distribuées au hasard dans la masse intrusive de syénite-
diorite, particulièrement A l'Ouest d'une ligne hypothétique qui 
relierait les lacs Louis, Ste-Anne et Rond. Nous avons observé 
de fortes déviations de l'aiguille de la boussole dans la partie 
Ouest de l'amas intrusif. On trouve une "roche de réaction" â 
forte teneur en oxydes de fer ici et lA près de plusieurs des nom-
breuses enclaves et lambeaux de toit de roches anorthositiques et 
de diorite porphyrique. 	• 

Deux échantillons choisis de cette "roche 
de réaction" provenant d'un endroit sis A un mille et demi A 
l'Ouest du lac Ste-Anne a donné A l'analyse les résultats suivants: 

Pourcentage Pourcentam 

Fe 24.61 31.30 
SiO2 29.10 32.37 
A1203 1.97 4.32 
TIO2' 7.42 6.30 
P 1.32 1.51 
S 0.13 0.05 
Mn 0.29 0.26 
Ln 0.08 0.07 
As 0.00 0.00 
Sb 0.00 0.00 
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Sulfures 

Un prospect de molybdénite sur le flanc Est de 
la vallée (vallée de faille) sise â environ 2,000 pieds au Nord 
du lac Tommy, canton d'Antoine, se trouve dans un dyke composite 
de leucogranite rose à grain moyen dont le centre est formé de 
quartz translucide. Cette roche passe graduellement à une pegma-
tite à grain grossier à mesure qu'on avance le long de sa direc-
tion. Le dyke, à découvert sur une longueur de 60 pieds, a une 
épaisseur moyenne de quatre pieds et demi. Il recoupe une encla-
ve d'anorthosite dioritique dans la jeune diorite. On trouve la 
molybdénite sous forme de flocons disséminés dans une zone au 
sein d'un centre de quartz de 16 pouces de diamètre, ainsi que 
dans la pegmatite. On estime que la partie du dyke qui est à dé-
couvert contient moins de 0.01 pour cent de molybdénite. 

On trouve des sulfures à deux endroits situés 
à environ 400 pieds au Nord de l'étang Graphie, canton d'Antoine. 
Dans le découvert minéralisé le plus à l'Ouest, des sulfures mas-
sifs et des oxydes de fer constituent le ciment qui entoure les 
ellipso,des d'anorthosite cisaillée qu'on trouve au sein de la 
roche monzonitique encaissante. Les sulfures se présentent aussi 
en petites quantités sous forme de cristaux disséminés dans l'anor-
thosite. Les principaux sulfures sont la pyrite et la pyrrhotine, 
mais on relève aussi de très faibles quantités de chalcopyrite. 
Deux cheminements â la boussole d'inclinaison faits â 50 pieds 
l'un de l'autre au-dessus de l'enclave d'anorthosite ont révélé 
qu'il existe une zone de 30 pieds de largeur où l'attraction magné-
tique est considérablement plus forte. Un échantillon frais et 
choisi des sulfures massifs a donné â l'analyse les résultats sui-
vants: 

Pourcentage 

Cuivre 	 0.02 
Cobalt 	 0.01 
Nickel 	 0.00 
Argent 	 trace 
Or 	 nil 

Dans le découvert minéralis de l'Est, la pyrite et la pyrrhotine 
disséminées et massives, de même que de faibles quantités de 
chalcopyrite, se trouvent distribuées de façon erratique dans le 
quartzite de Grenville qui est inglobé dans la monzonite. 

Radioactivité  

Nous avons soumis au compteur Geiger tous les 
échantillons de roche que nous avons recueillis pour en détermi-
ner la radioactivité. Aucune réaction plus forte que la normale 
n'a été détectée. 



Sable et gravier 

Des sables classés, de teinte pâle et d'o-
rigine marine couvrent une grande étendue de la partie Sud de la 
région. Ils ont été transportés par le vent â certains endroits 
oû ils forment des dunes paraboliques qui pourraient être facile-
ment exploitées. Le gravier, materiel qui est surtout d'origine 
morainique, est abondant dans le reste de la région. Plusieurs 
excavations le long du chemin du lac aux Rats fournissent du gra-
vier pour la construction des routes. 
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